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Modalités de réalisation

Sondage réalisé par Viavoice pour Libération.

Interviews effectuées en ligne du 9 au 12 septembre 2019.

Échantillon de 1008 personnes, représentatif de la population résidant en France
métropolitaine, âgée de 18 ans et plus.

Représentativité par la méthode des quotas appliquée aux critères suivants : sexe, âge,
profession de l’interviewé, région et catégorie d’agglomération.

Les rappels de données antérieures présentés dans ce rapport sont issus des précédentes
vagues du baromètre politique Viavoice pour Libération.
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Climat : à l’heure d’une prise de conscience massive

L’inversion démocratique, ou le sacre du « civic power »

C’est entendu : face à l’ampleur des dérèglements climatiques, les pouvoirs publics français
seraient fermement engagés.
Pourtant, loin de cette détermination affirmée, cette nouvelle livraison du baromètre Viavoice-
Libération révèle le sacre d’une tout autre vision : les Français, désormais massivement
convaincus par l’urgence climatique, aspirent à une inversion de l’ordre démocratique, décriant le
pouvoir politique au profit du « civic power ».

Le passé d’une illusion ? La « longue marche » de la démocratie politique en faveur du climat

Depuis l’accord de Paris (signé le 22 avril 2016) faisant suite à la COP21, la France se veut l’un des
champions de l’exigence climatique, tançant les Etats-Unis et le Brésil pour leurs renoncements
ou leurs indifférences coupables. Le président de la République lui-même a fait de cette année
2019 un temps d’engagement majeur :
- Au terme du Grand débat national, le 25 avril, le chef de l’Etat a mis en place un Conseil de

défense écologique, et plaidé en Europe pour un prix minimum du carbone, pour une taxe
carbone aux frontières et pour une « finance verte plus ambitieuse » ;

- Lors du G7 de Biarritz (24-26 août), précédé par le rappel du cri chiraquien « notre maison
brûle », fut adopté un « plan pour l’Amazonie en flammes », et fut signée la « Charte de la
biodiversité »,

Le politique agit. Mais cette histoire n’est-elle pas, déjà, le passé d’une illusion ?

Sous les proclamations du pouvoir politique, le sacre du « civic power »

De fait, le premier enseignement saillant des données livrées par notre étude est l’ampleur de la
prise de conscience : l’immense majorité des Français (85 %) pense que le « dérèglement
climatique » est « une réalité », et les trois quarts (77 %) parmi ces derniers estiment que « ce
dérèglement » les « préoccupe au quotidien ».
Ce degré d’inquiétude relève de raisons puissantes : au-delà des canicules et des incendies qui
ont prospéré cet été, l’immense majorité des Français (84 %) estime que le dérèglement
climatique est dû à « l’activité humaine sur la Terre », et que cette mutation « provoquera des
catastrophes » (80 %).

Synthèse des enseignements (1/2)
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Synthèse des enseignements (2/2)

Mais loin d’engendrer un « appel au politique », cette prise de conscience nourrit un puissant
désir d’empowerment civique : pour lutter contre le dérèglement climatique, 49 % des Français
font confiance aux « citoyens », 55 % aux « ONG et aux associations », mais…. seuls 15 % « aux
Etats et aux gouvernements », et 14 % aux « entreprises ». La messe (écologique) est dite : les
pouvoirs publics et les entreprises peuvent s’engager, le crédit que leur accorde l’opinion est
souvent réduit.
Alors de quoi cet éloge de la société civile est-il le nom ? S’agit-il d’un paradoxe qui conduirait à
célébrer les citoyens peu armés en lieu et place des moyens étatiques ou financiers ? La réalité
est autre : les entreprises apparaissent comme des puissances au service d’intérêts assurément
particuliers, et le politique comme une impuissance au service d’un intérêt peut-être général... Et
les ravages de cet été 2019 semblent achever de convaincre que ni les premières, ni le second, ne
sont performatifs.
En contrepoint, les citoyens seraient-ils désarmés ? Tout au contraire : 83 % des personnes
appelant à l’action citoyenne estiment que la meilleure arme est le « boycott » des « produits
trop néfastes pour le climat ».

L’imposition d’un nouveau clivage politique durable ?

Pour sa part, le politique est majoritairement attendu pour une action véritablement
transformatrice et à ce titre autoritaire : 61 % des Français aspirent à une action « beaucoup plus
autoritaire » de l’Etat, imposant des « règles contraignantes », quand seuls 32 % privilégient la
simple « incitation ».
Et cette exigence ouvre un nouveau clivage sensible et potentiellement violent, opposant les
tenants d’une fermeté qui devrait s’imposer à tous pour conjurer les tragédies climatiques
attendues, et les promoteurs de libertés individuelles de plus en plus menacées par les normes
accumulées (opposition aux 80 km/heure). Le débat a déjà opposé une partie des écologistes et
le président de la République. Surtout il divise en partie les sympathisants de gauche (71 % en
faveur de l’autorité) et déchire ouvertement les sympathisants de droite (54 %) et RN (54 %
également) : sous un registre plus éthique à gauche et plus libéral à droite, l’idée de liberté
individuelle a de belles lettres de noblesse que l’impératif climatique vient heurter.

L’effet collatéral du dérèglement climatique : la déflagration démocratique

Sous l’épreuve du dérèglement climatique, ce qui se dessine est la possibilité d’une puissante
déflagration démocratique. Non seulement la démocratie civique se voit réhabilitée au détriment
de la démocratie politique, mais au sein de cette dernière, la tentation autoritaire et
contraignante est à même de bousculer les clivages établis. Sous le grand enjeu de la planète
bleue, c’est aussi celui de 2022 et de son autre planète (politique) qui se recompose.

François Miquet-Marty et Stewart Chau, Viavoice
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Questions barométriques

Les popularités
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Avez-vous plutôt une bonne opinion ou plutôt une mauvaise opinion d’Emmanuel 
Macron, en tant que président de la République ?

32%
54%

14%

Bonne opinion Mauvaise opinion

Non réponse

49%

53%

38%

40%

46%
41%41%

37% 36%

26%

23%

28%

26%

32%

32%

La popularité du président de la République

Base ensemble : 1008 personnes

Selon la catégorie 
socioprofessionnelle, en %

Bonne opinion

Cadres 49 -1

Professions intermédiaires 34 -4

Employés et ouvriers 23 +2

Retraités 44 +8

Selon la taille 
d’agglomération, en %

Bonne opinion

Communes rurales 25 =

Moins de 20 000 habitants 35 +1

20 000 à 100 000 habitants 35 +12

Plus de 100 000 habitants 33 -1

Agglomération parisienne 36 -7

Selon la proximité
partisane, en %

Bonne opinion

Sympathisants de gauche 27 -2

Sympathisants de la majorité 93 +6

Sympathisants de droite 33 -4

Sympathisants du RN 10 =

Proches d’aucun parti 23 +5

Selon le vote au 1er tour de l’élection 
présidentielle, en %

Bonne opinion

Jean-Luc Mélenchon 10 -1

Benoît Hamon 23 -2

Emmanuel Macron 75 +3

François Fillon 42 -2

Marine Le Pen 12 -3

= -3
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Avez-vous plutôt une bonne opinion ou plutôt une mauvaise opinion 
d’Édouard Philippe, en tant que Premier ministre ?

La popularité du Premier ministre

34%
51%

15%

33%

46%

40% 40%

44%
40% 39%

37% 36%
34%

25%

28% 27%

33% 34%

Bonne opinion Mauvaise opinion

Non réponse

Base ensemble : 1008 personnes

Selon la catégorie 
socioprofessionnelle, en %

Bonne opinion

Cadres 50 +3

Professions intermédiaires 34 -2

Employés, ouvriers 22 =

Retraités 50 -10

Selon la taille 
d’agglomération, en %

Bonne opinion

Communes rurales 26 +2

Moins de 20 000 habitants 37 +3

20 000 à 100 000 habitants 37 +10

Plus de 100 000 habitants 34 =

Agglomération parisienne 37 -8

Selon la proximité
partisane, en %

Bonne opinion

Sympathisants de gauche 29 -1

Sympathisants de la majorité 93 +6

Sympathisants de droite 40 -1

Sympathisants du RN 10 -1

Proches d’aucun parti 24 +5

Selon le vote au 1er tour de l’élection 
présidentielle, en %

Bonne opinion

Jean-Luc Mélenchon 11 -3

Benoît Hamon 28 +2

Emmanuel Macron 76 +8

François Fillon 44 -4

Marine Le Pen 11 -4

+1 -3
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Avez-vous plutôt une bonne opinion ou plutôt une mauvaise opinion
des ministres suivants ?

La popularité des ministres (1/2)

38%

30%

29%

27%

25%

23%

22%

21%

20%

18%

30%

43%

39%

45%

21%

44%

23%

42%

58%

42%

17%

10%

17%

14%

37%

17%

37%

20%

9%

24%

15%

17%

15%

14%

17%

16%

18%

17%

13%

16%

Jean-Yves Le Drian, en tant que ministre de 
l’Europe et des Affaires étrangères

Bruno Le Maire, en tant que ministre de l'Economie
et des Finances

Jean-Michel Blanquer, en tant que ministre de 
l’Education nationale et de la Jeunesse

Marlène Schiappa, en tant que sec. d'État de
l'Égalité entre les femmes et les hommes et de la

Lutte contre les discriminations

Roxana Maracineanu, en tant que ministre des
Sports

Agnès Buzyn, en tant que ministre des Solidarités et
de la Santé

Florence Parly, en tant que ministre des Armées

Gérald Darmanin, en tant que ministre de l’Action 
et des Comptes publics

Christophe Castaner, en tant que ministre de
l'Intérieur

Muriel Pénicaud, en tant que ministre du Travail

Bonne opinion Mauvaise opinion Ne connaît pas cette personnalité Non réponse

Base ensemble : 1008 personnes

Évolutions
Juillet 2019

(bonne opinion)

- 1

+ 1

+ 1

- 1

- 3

=

- 2

- 3

- 1

=
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Avez-vous plutôt une bonne opinion ou plutôt une mauvaise opinion
des ministres suivants ?

La popularité des ministres (2/2)

* Personnalité non testée en juillet 2019
Base ensemble : 1008 personnes

Évolutions
Juillet 2019

(bonne opinion)

=

*

*

- 1

- 2

- 2

=

+ 1

=

=

18%

16%

15%

14%

13%

12%

12%

12%

11%

10%

35%

30%

35%

40%

23%

33%

22%

22%

21%

23%

29%

37%

33%

30%

45%

39%

45%

47%

47%

49%

18%

17%

17%

16%

19%

16%

21%

19%

21%

18%

Nicole Belloubet, en tant que ministre de la Justice

Jean-Paul Delovoye, en tant que Haut commissaire
aux Retraites, délégué auprès de la ministre des

Solidarités et de la Santé

Elisabeth Borne, en tant que ministre de la
Transition écologique et solidaire

Sibeth Ndiaye, en tant que porte-parole du
gouvernement

Franck Riester, en tant que ministre de la Culture

Didier Guillaume, en tant que ministre de 
l’Agriculture et de l’Alimentation

Annick Girardin, en tant que ministre des Outre-
mer

Frédérique Vidal, en tant que ministre de 
l’Enseignement supérieur, de la Recherche et de 

l'Innovation

Gabriel Attal, en tant que secrétaire d'Etat chargé
de la jeunesse

Jacqueline Gourault, en tant que ministre de la
Cohésion des territoires et des Relations avec les

collectivités

Bonne opinion Mauvaise opinion Ne connaît pas cette personnalité Non réponse
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La popularité des autres personnalités politiques (1/2)

Avez-vous plutôt une bonne opinion ou plutôt une mauvaise opinion des 
personnalités politiques suivantes ?

52%

40%

33%

32%

30%

29%

28%

27%

27%

26%

26%

26%

25%

24%

24%

24%

23%

23%

22%

20%

20%

31%

39%

51%

36%

47%

51%

54%

46%

44%

38%

61%

43%

53%

41%

53%

48%

45%

58%

30%

40%

59%

3%

3%

3%

15%

5%

3%

6%

10%

9%

16%

2%

15%

6%

17%

8%

11%

13%

3%

29%

18%

6%

14%

18%

13%

17%

18%

17%

12%

17%

20%

20%

11%

16%

16%

18%

15%

17%

19%

16%

19%

22%

15%

Nicolas Hulot

Alain Juppé

Nicolas Sarkozy

Xavier Bertrand

François Bayrou

Ségolène Royal

Marion Maréchal

Olivier Besancenot

Bernard Cazeneuve

François Baroin

Marine Le Pen

Daniel Cohn-Bendit

Benoît Hamon

Gérard Collomb

Anne Hidalgo

Valérie Pécresse

Philippe Poutou

François Hollande

Yannick Jadot

Nathalie Arthaud

Nicolas Dupont-Aignan

Bonne opinion Mauvaise opinion Ne connaît pas cette personnalité Non réponse

Base ensemble : 1008 personnes

Évolutions
Juillet 2019

(bonne opinion)

+ 2

=

+ 3

+ 1

+ 2

+ 1

=

- 1

+2

- 1

+2

+3

=

=

+2

+2

- 3

=

-4

-3

=
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La popularité des autres personnalités politiques (2/2)

Avez-vous plutôt une bonne opinion ou plutôt une mauvaise opinion des 
personnalités politiques suivantes ?

Base ensemble : 1008 personnes

Évolutions
Juillet 2019

(bonne opinion)

+1

-3

-2

+2

-3

-2

-1

-3

=

-1

-1

+1

-2

-1

=

=

-2

-1

-3

+1

+1

+1

=

19%

18%

17%

16%

15%

14%

14%

13%

12%

11%

11%

11%

10%

10%

10%

10%

9%

7%

6%

5%

4%

4%

2%

66%

37%

49%

60%

41%

29%

37%

35%

60%

41%

37%

29%

36%

38%

43%

35%

27%

30%

24%

28%

25%

21%

22%

3%

23%

14%

9%

26%

38%

31%

37%

12%

25%

35%

41%

33%

33%

28%

32%

47%

46%

53%

50%

54%

59%

61%

12%

22%

20%

15%

18%

19%

18%

15%

16%

23%

17%

19%

21%

19%

19%

23%

17%

17%

17%

17%

17%

16%

15%

Jean-Luc Mélenchon

Gérard Larcher

Christian Estrosi

Laurent Wauquiez

François Ruffin

Raphaël Glucksmann

Manon Aubry

Jordan Bardella

Florian Philippot

Nathalie Loiseau

Christian Jacob

Olivier Faure

François-Xavier Bellamy

Richard Ferrand

François Asselineau

Jean-Christophe Lagarde

Clémentine Autain

Bruno Retailleau

Ian Brossat

Stanislas Guérini

Gilles Le Gendre

Fabien Roussel

David Cormand

Bonne opinion Mauvaise opinion Ne connaît pas cette personnalité Non réponse
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Questions d’actualité

L’urgence climatique, perceptions et enjeux
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On parle beaucoup du « dérèglement climatique ». Selon vous, ce dérèglement climatique …

Base ensemble : 1008 personnes

Perceptions du dérèglement climatique

85%
10%

5%

Personnellement, est-ce que ce dérèglement climatique…

Base : 856 personnes ayant répondu que le dérèglement climatique « Est une réalité, a vraiment lieu »

77%
21%

2%

Est une réalité, il a 
vraiment lieu

N'est pas une réalité, ce 
n'est pas prouvé

Non réponse

Vous préoccupe 
vraiment au 

quotidien

Ne vous préoccupe pas 
vraiment au quotidien

Non réponse
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Causes et conséquences du dérèglement climatique

Selon vous, le dérèglement climatique est-il surtout dû…

A votre avis, ce dérèglement climatique …

84%

13%

2%

1%

A l'activité humaine sur la terre

A des grands cycles climatiques
naturels

A d'autres facteurs

Non réponse

68%

80%

21%

1%

1%

Menace à terme la survie de l'espèce
humaine

Provoquera des catastrophes sur
Terre

Provoquera des désagréments
localisés et supportables

N’aura pratiquement pas d’effet 
négatif

Non réponse

Base : 856 personnes ayant répondu que le dérèglement climatique « Est une réalité, a vraiment lieu »

Base : 856 personnes ayant répondu que le dérèglement climatique « Est une réalité, a vraiment lieu ». 
Plusieurs réponses possibles, total supérieur à 100 %
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14%

15%

49%

55%

74%

74%

41%

35%

12%

11%

10%

10%

Aux entreprises

Aux Etats et aux gouvernements

Aux citoyens

Aux ONG et aux associations

Confiance Pas confiance Non réponse

Pour lutter contre le dérèglement climatique, faites-vous confiance ou pas confiance…

Confiance des acteurs dans la lutte contre le dérèglement climatique

Base ensemble : 1008 personnes

Sous-total « confiance »

Aux Etats et au 
gouvernement

Aux 
entreprises

Aux ONG et aux 
associations

Aux citoyens

Sympathisants de gauche 12 % 9 % 78 % 59 %

Sympathisants de la majorité 40 % 25 % 67 % 56 %

Sympathisants de droite 18 % 19 % 50 % 45 %

Sympathisants du RN 10 % 14 % 39 % 44 %

Proches d’aucun parti 9 % 13 % 47 % 45 %
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Mesures pour la lutte contre le dérèglement climatique

Selon vous, pour lutter vraiment contre le dérèglement climatique, les Etats devraient-ils….

61%

32%

7%

Base ensemble : 1008 personnes

Sous-total « action autoritaire »

Sympathisants de gauche 71 %

Sympathisants de la majorité 74 %

Sympathisants de droite 54 %

Sympathisants du RN 54 % 

Proches d’aucun parti 56 %

Agir de manière 
beaucoup plus 
autoritaire en 

imposant aux gens des 
règles contraignantes

Ne pas agir de manière 
autoritaire et adopter 

plutôt des règles 
incitatives

Non réponse
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Si les Etats agissent de manière insuffisante contre le dérèglement climatique, diriez-vous que …

Place des citoyens dans la lutte contre le dérèglement climatique

Quels types d’actions plus efficaces les citoyens devraient-ils mener, selon vous ?

76%

16%

8%

83%

34%

26%

20%

15%

8%

7%

8%

Base ensemble : 1008 personnes

Base : 764 personnes ayant répondu « Ce sont les citoyens qui devraient agir par eux-mêmes de manière beaucoup plus efficace »
Plusieurs réponses possibles, total supérieur à 100 %

Ce sont les citoyens 
qui devraient agir par 

eux-mêmes de 
manière beaucoup 

plus efficace

Ce n’est pas aux citoyens 
d’agir par eux-mêmes de 

manière plus efficace

Non réponse

Boycotter des produits trop néfastes pour le climat

Être plus influents sur Internet, en appelant à la mobilisation 
en faveur de l'environnement

Empêcher physiquement les gens d'utiliser leur voiture en 
période de canicule, ou de prendre l'avion sur des trajets 

courts

Participer à des manifestations régulières dans la rue

Faire des pétitions sur Internet

Faire la grève du travail une journée par semaine

Faire des grèves de l'école une journée par semaine 
(proposition de Greta Thunberg)

Non réponse



18

Annexe
Note sur les marges d’erreurs 

et effectifs utiles
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Comme toute enquête quantitative réalisée par sondage, les résultats de cette étude sont
soumis à une incertitude statistique appelée marge d’erreur ou intervalle de confiance, dont
l’amplitude dépend du nombre de personnes interrogées (taille de l’échantillon) et du
pourcentage observé :

Lecture du tableau :

Dans le cas d’un sondage auprès d’un échantillon de 1000 personnes environ, si le pourcentage
mesuré est de 20 %, la marge d’erreur est égale à 2,5. Le pourcentage réel est donc compris entre
17,5 % et 22,5 % (avec une certitude de 95 %).

Auprès d’un sous-échantillon de 200 personnes environ, si le pourcentage mesuré est de 20 %, la
marge d’erreur est égale à 5,7. Le pourcentage réel est donc compris entre 14,3 % et 25,7 % (avec
une certitude de 95 %).

Taille de 
l’échantillon

Pourcentage observé

5 ou 95 % 10 ou 90 % 20 ou 80 % 30 ou 70 % 40 ou 60 % 50 %

100 4,4 6,0 8,0 9,2 9,8 10,0

200 3,1 4,3 5,7 6,5 6,9 7,1

300 2,5 3,5 4,6 5,3 5,7 5,8

500 2,0 2,7 3,6 4,1 4,4 5,0

1000 1,4 1,8 2,5 2,85 3 3,1

2000 1 1,3 1,8 2,1 2,2 2,25

Note sur les marges d’erreur
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Les résultats détaillés selon la proximité partisane des personnes interrogées sont issus de
la question suivante :

Indépendamment des élections, de quel parti politique vous sentez-vous le plus proche, ou
disons le moins éloigné ?

LO (Lutte Ouvrière) ou le NPA (Nouveau Parti Anticapitaliste)
Le Parti communiste
La France insoumise
Europe Écologie Les Verts
Génération.s (de Benoît Hamon)
Le Parti socialiste
Le Mouvement radical
La République en Marche
Le MoDem (Mouvement Démocrate)
L'UDI (Union des Démocrates et Indépendants)
Agir, la droite constructive
Les Républicains (LR)
Debout la France
Les Patriotes (de Florian Philippot)
Le Rassemblement national
Un autre parti
Je ne me sens proche d’aucun parti
Non réponse

Les sympathisants de gauche correspondent à toutes les personnes ayant répondu LO ou
le NPA, le Parti communiste, la France insoumise, Europe Écologie Les Verts, Génération.s
ou le Parti socialiste à cette question.

Les sympathisants de la majorité correspondent à toutes les personnes ayant répondu la
République En Marche, le MoDem ou le Mouvement radical.

Les sympathisants de droite correspondent à toutes les personnes ayant répondu Les
Républicains (LR), Agir, l’UDI ou Debout la France.

À ces catégories correspondent les effectifs suivants :

Proximité partisane Bases brutes

Sympathisants de gauche 228 personnes

Sympathisants de la majorité 145 personnes

Sympathisants de droite 137 personnes

Sympathisants du Rassemblement national 121 personnes

Proches d’aucun parti 298 personnes

Proximité partisane et effectifs utiles
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« La réalité ne pardonne pas qu’on la méprise. » Joris-Karl Huysmans
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